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dolomitique pres du puits. Cette constatation est interessante

car, selon Lugeon, l'ensemble de l'eboulement dans cette region
est forme de valanginien calcaire ou calcareo-greseux pour

Ca
lequel le rapport doit etre proche de celui de l'eau du Rhöne

s'il ne lui est pas superieur. Peut-etre existe-t-il aussi des affleu-

rements triasiques en profondeur, sous 1'alluvion rhodanienne.

Jean-Ph. Buffle. — UHydrologie de la region de Sierre (Valais~)
II. Un cas curieux: les lacs de Geronde.

Dans une note precedente 1, nous avons montre entre autre
qu'il ne semble pas y avoir de relation directe entre le grand lac
de Geronde et le Rhone pres de Sierre.

Les nouveaux prelevements qui ont ete faits 2 permettent
de serrer le probleme de plus pres et de voir notamment si le

grand lac de Geronde et les petits lacs du meme nom sont
directement dependants.

Voyons d'abord quelle est la composition chimique des eaux
en question:

Rhöne
ä 500 m

en amont
du pont

de Finges

Rhöne
ä Chippis

Grand lac
de

Geronde
Petit lac

est
Petit lac

ouest

Date du prelevement 11.V.43 11.V.43 29.IV.43 29.IV.43 29.IV.43
Resistivite en ohms/cm 1464 3074 1684 1493 1556
Durete
totale en degres franc. 30,15 13,37 27,20 32,04 31,14

Degre d'al-
calinite » » » 12,55 7,78

'

22,84 22,84 22,84
Durete

permanente » » » 17,60 5,59 4.36 9,20 8,30
Sulfates SO"4 en mg/1 173,70 58,20 57,20 70,20 69,30
Chlorures CP » » 3,0 1,8 3,3 6,2 6,2
Nitrates N0'3 » » 1,3 1,1 2,3 6,5 4,5

1 Jean-Ph. Buffle, Sur la nature et Vorigine du grand lac de
Geronde pres de Sierre (Valais). C. R. seances Soc. Phys. et Hist. nat.
Geneve, 60, 93, 1943.

2 Idem, L'hydrologie de la region de Sierre (Valais). I. Les
relations entre les eaux superficielles et les eaux profondes. C. R. seances
Soc. Phys. et Hist. nat. Geneve, 60, 286, 1943.
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L'independance des eaux du grand lac de Geronde et de

Celles du Rhöne est done confirmee et ce resultat est d'autant
plus interessant que ces chiffres se rapportent au printemps,

epoque ä laquelle le Rhone n'est pas entierement detourne de

son lit, ä la Souste, comme c'est le cas en hiver. D'autre part,
on voit que les eaux du grand lac ne sont pas identiques ä

Celles des petits lacs, sauf en ce qui concerne le degre d'alcalinite.

Cette identite du degre d'alcalinite indique d'ailleurs

simplement que les conditions physico-chimiques locales, et

specialement la pression partielle de l'acide carbonique de Fair,
dont depend l'equilibre: bicarbonate de calcium — acide

carbonique, exprime par le degre d'alcalinite, est le meme pour
les trois lacs, ce qui n'a rien pour surprendre.

Par contre, la teneur en sulfates est sensiblement plus elevee

dans les petits lacs et leur durete permanente (ensemble des

sels calciques et magnesiens non carbonates) est double de

celle du grand lac.

Ces faits permettent-ils de conclure ä une difference de nature
et peut-etre d'origine entre ces petites nappes lacustres

Nous n'aurions pas ose affirmer la chose au vu de ces seuls

resultats chimiques, mais d'autres considerations viennent
singulierement renforcer ce point de vue:

1° Le grand lac est alimente en majeure partie par une

source dont la composition chimique est tres voisine de la
sienne:

Grand lac
de

Geronde

Source
du grand

lac de
Geronde

Date du prelevement
Resistivite
Durete totale

en ohms/cm
en degres franQ.

29.IV.43 29.IV.43
1684 1482

27,20 29,97
22,84 25,60
4,36 4,37

57,20 57,50
3,3 3,8
2,3 4,8

Degre d'alcalinite
Durete permanente
Sulfates SO"4 en mg/1

»

»

»

»

Chlorures Cl'
Nitrates N0'3

»

»
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tandis que les petits lacs, qui ne sont alimentes par aucune
source visible, ne presentent pas les memes caracteres (forte
teneur relative en sulfates, en chlorures et en nitrates, notam-
ment);

2° La temperature de l'eau du grand lac suit de pres les

variations de la temperature ambiante du lieu et gele tres vite
surtout dans sa partie ouest.

Celle des petits lacs, par contre, est beaucoup plus constante,
ä tel point que le petit lac est ne gele que par les plus grands
froids; celui de 1'ouest gele plus facilement mais sans que
jamais la glace soit assez epaisse pour qu'on y puisse patiner.

Les cotes d'altitude moyenne sont aussi interessantes ä noter.
Elles sont de 522,22 m pour le grand lac, de 521,80 m pour le

petit lac est et 521,64 m pour le petit lac ouest.

Enfin les petits lacs possedent un exutoire tandis que le grand
lac n'en a pas, sauf en tres hautes eaux. II faut noter aussi que
la plaine au sud du grand lac est formee de materiaux
etanches.

En confrontant ces differents faits d'observation on est

amene ä penser que les choses se presentent comme suit:
Le grand lac de Geronde est alimente par une source d'eboulis

representant elle-meme, semble-t-il, la resurgence d'une partie
des infiltrations de la Ziniese dans son cone torrentiel. Le

grand lac refoit en outre des apports sous-lacustres de sources

se trouvant sous le versant ouest de la colline de Geronde 1.

Le grand lac est contenu dans une cuvette, etanche sur sa

plus grande superficie, et dans laquelle la nappe alluviale ne

peut penetrer. Cette cuvette est plus ou moins permeable en

direction de Fest vers les petits lacs. C'est par la que s'ecoule
le trop-plein du grand lac. Ce mouvement de Test ä 1'ouest ou
au nord-ouest expliquerait pourquoi le grand lac gele en
premier lieu ä 1'ouest.

Ayant traverse la barre qui separe le grand lac des petits
lacs, les eaux du grand lac viennent diluer Celles des petits lacs.
Ces derniers sont alimentes par la nappe alluviale ou, ce qui

1 D'apres une communication personnelle de M. Vocat.
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est plus exact, leur depression coupe cette nappe. Ces petits
lacs sont' en outre tres probablement alimentes par des eaux
s'infiltrant dans les depots eluviaux tres charges en gypse ou

reposant sur les formations triasiques riches en gypse, abon-

dantes ä la naissance des pentes. C'est cette forte mineralisation

relative, et la preponderance de l'eau de la nappe dont la

temperature est sensiblement egale ä celle de la temperature
moyenne annuelle du lieu, qui expliquent la difficulty de la

prise des petits lacs en hiver.
En resume, il se confirme que le grand lac de Geronde est

une cuvette resultant de la fönte de glace fossile (Soll des

geologues allemands), emprisonnee dans l'eboulement de Sierre,
tandis que les petits lacs de Geronde sont des depressions

coupant une nappe aquifere1 mais recevant des apports
superficiels, principalement par l'intermediaire du grand lac.

En seance particuliere l'Assemblee adopte l'ordre des seances

pour 1'annee 1944.

M. Andre Lombard est ensuite elu Membre ordinaire ä

l'unanimite des Membres presents.

1 Voir Leon-W. Collet, Les lacs, p. 99. Doin, ed., Paris, 1923.
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